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situes ä l'extremite de la chaine portant le groupe amino libre;
cette elimination une fois realisee, l'attaque par la peptidase
peut se poursuivre sans entraves, ce qui explique la forme de

la courbe de la figure 2.
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Fig. 2.

Actions successives de la phosphatase et de l'amino-peptidase
sur la phosphopeptone I.

II resulte de ces recherches que la formation des phospho-
peptones ä partir de la caseine est due exclusivement ä un
blocage de Taction des ferments pancreatiques (trypsine,
amino-peptidase, carboxy-peptidase) par les restes phospho-
ryles contenus dans la phosphoproteine.

Laboratoire de Chimie organique.
Universite de Geneve.

Emile Briner et Ernest Perrottet. — Sur les longueurs d'ondes
des radiations ultra-violettes susceptibles de produire de Vozone

et sur Vinfluence de la pression dans cette production.

II est bien connu que l'ozone se produit dans Toxygene
soumis aux radiations ultra-violettes. II subsiste, sur cette

question, cependant, quelques points qui ne sont pas encore
eclaircis et qui presentent une certaine importance pour la
connaissance du mecanisme de la formation de l'ozone par ce

moyen. Les auteurs ont tout specialement cherche ä preciser
les longueurs d'ondes des radiations de 1'ultra-violet moyen qui
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sont efficaces et l'influence exercee par la pression. lis ont
utilise la lampe ä vapeur de mercure (qui emet le spectre d'arc
du mercure) et deux filtres laissant passer des radiations de

longueurs d'ondes, respectivement superieures ä 2200 Ä, et ä

2500 Ä. D'autre part, les radiations qui sortent de la lampe et

penetrent dans le tube de quartz ou circule l'oxygene sont de

longueurs d'ondes superieures ä 1800 A 1.

Quelques-uns des principaux resultats obtenus sont donnes
dans le tableau suivant:

Longueurs d'ondes des radiations 1800 A 2200 A 2500 A

Comme on le voit, ä la pression ordinaire et sous l'effet des

radiations de longueurs d'ondes inferieures ä 2200 A, il se forme
de l'ozone, mais, au-dessus de 2200 et de 2500 A, il ne s'en

produit qu'en traces ou pas du tout. En revanche, dans l'oxygene

comprime, les radiations filtrees fournissent de l'ozone, ce

qui confirme les resultats obtenus par le physicien Warburg
dans ses essais effectues seulement sur l'oxygene comprime.
Ces resultats peuvent s'interpreter par le mecanisme propose

par Wulf, selon lequel, dans l'oxygene comprime, seules les

molecules d'oxygene polymerisees sont affectees par les radiations

et decomposees selon le mecanisme:

En effet, d'apres les calculs des auteurs, ce processus est

possible car l'energie rayonnante qu'il exige correspond ä une

longueur d'onde superieure ä 3000 A. Quant ä la diminution
de rendement que Warburg a observee aux pressions tres
elevees, eile doit etre attribuee au fait que les radiations
exercent aussi une influence destructrice sur l'ozone, et que,

par consequent, les proportions d'ozone que l'on constate sont

1 Le dispositif experimental et les methodes de travail et d'analyse
sont decrits dans Helv. Ch. Acta, t. 23, p. (1930).

n 1,9 n 1,6 n 0,8

n 1,8 traces 0

(02)2 + hv 03 f O o + 02 — 03
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une resultante des actions productrices et destructrices; or la
vitesse de ces dernieres est accrue par une augmentation de

pression. C'est ainsi pareillement qu'il faut intrepreter l'ame-
lioration des rendements que les auteurs ont constatee en

operant avec une lumiere intermittente.

Laboratoire de Chimie technique, de Chimie theorique
et d'Electrochimie de VUniversite de Geneve.

Seance du 5 decembre 1940.

Alfred Lendner. — Ualcoolisme hereditaire chez Tropaeolum
majus.

A la suite d'une etude sur l'alcoolisme hereditaire du haricot
publiee en 1936, l'auteur a fait des experiences analogues sur
les fleurs de capucines (Tropaeolum majus), et qui consistaient
ä plonger, pendant quelques secondes, les stigmates de fleurs
fecondees dans 1'extremite d'une pipette capillaire contenant
de l'alcool ä 95°. Certaines fleurs ne supporterent pas le traite-
ment, d'autres, au contraire, continuerent leur developpement
jusqu'ä la formation des fruits.

A la generation Fx, les plantes ne manifesterent aucune

anomalie; cependant, comme elles ne purent se developper
jusqu'ä la fructification, elles furent hivernees en serre. Une
seule survecut qui fut vigoureuse et tres florifere. A la generation
Fa, on constate des anomalies dans les plantules qui donnent
des premieres feuilles non peltees; plus tard, sur seize plantes
observees, trois sont buissonneuses names, dont une sterile et

deux tres peu floriferes, par consequent anormales. D'autres
plantes de forme normale n'eurent que peu de fleurs; enfin
huit autres sont d'apparence normale.

Au cours de ces recherches, l'auteur a pu constater, chez les

plantules des capucines normales, la presence de stipules
rudimentaires, fait qui ne parait signale nulle part et qui a son

importance au point de vue systematique, puisque les auteurs
s'accordent ä dire que de toutes les families appartenant ä

l'ordre des Geraniales, seules les Tropaeolacees auraient des

feuilles depourvues de stipules.
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